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École de prière
Aller 

plus loin

Créé par Bernard et Catherine Scherrer, avec Pierre Perrier, L’Évangile au 
cœur est une école d'évangélisation, fondée sur la tradition d’oralité de l’Église 
chaldéenne de l'Orient. L’Évangile se fait prière récitée et gestuée.

En France, à partir de 
1931, les recherches de 
Marcel Jousse, s.j.,1 ont 

permis de faire connaître la 
richesse de l’oralité et l’im-
portance du geste dans les 
mécanismes de mémorisa-
tion2. Il a dégagé les fonda-
mentaux d’une composition 
orale avec ses jeux de balan-
cements et son style spéci-
fique, typique des évangiles. 
Puis i l  a montré que les 
textes oraux élémentaires 
forment des « perles » que 
l’on assemble en « colliers » 
pour former des ensembles 
importants. Il en conclut à 
la fin de sa vie que les évan-
giles étaient nécessairement 
organisés de cette façon.

Puis dans les années 1980, 
Pierre Perrier, un scientifique 
et orientaliste, ayant connu 
l’oralité dans son enfance 
et l’ayant retrouvée dans 
les travaux de Jousse, entre 
dans la tradition d’oralité 
de l’Église chaldéenne de 
l’Orient et de l’Évangile cano-
nique en araméen, dans la 
langue de Jésus. Il retrouve 
les coll iers cherchés par 
Jousse et met en évidence 
la pédagogie de Jésus, 
fondée sur la mémorisation 
par cœur, dans les maisons, 
de son enseignement. 
 Le mouvement de l’Évangile 
au cœur a été créé en 2012 
à la suite de sa rencontre 
avec Bernard Scherrer, père 
de famille, et ils décident 

de mettre en pratique cette 
pédagogie de mémori- 
sation de l’Évangile en petits 
groupes. Leurs recherches 
permettent de mettre en 
évidence la fiabilité des 
évangiles et de leur transmis-
sion orale collective adossée 
à un écrit aide-mémoire : si 
l’on change un mot dans le 
Notre Père, cela ne passe pas 
inaperçu, de même qu’on ne 
saurait modifier une lettre 
en récitant Le corbeau et 
le renard. 

Faire mémoire

Le texte proposé à la mémo-
risation est une traduction 
en français du texte cano-
nique araméen de l’Église 
chaldéenne, rattachée à 
Rome, réalisée à la lumière 
de sa tradition.
Cette école d’évangéli- 
sation alliant la mémoire et 
le corps, reprend cette péda-
gogie des maisons instituée 
par Jésus lui-même, et 
déployée par les apôtres et 
les disciples, pédagogie qui 
a été la base de la naissance 
de l'Église dans toutes les 
nations et de sa résistance à 
la persécution.
Si les hommes ont un rôle 
d’organisation qui les expose 
les premiers au martyre, 
l e s  f e m m e s ,  a u  c œ u r 
des maisons, dispensent 
aux « agneaux » le «  lait 
maternel   » ( 1P 2,02)  de 
l’Évangile. Elles sont « mère 

de mémoire » et à l’image 
de Marie « gardent toutes 
ces choses en [leur] cœur. » 
(Lc 2,19).
Les groupes  — jusqu’à six 
mémorisants  — se réunissent 
en « maisons » chez l’un 
ou l’autre, une heure tous 
les 15 jours, autour de leur 
« mère »  — et quelquefois de 
leur « père »  — de mémoire.
Les mémorisants sont néces-
sairement debout, disposés 
en cercle. Celle ou celui qui
fait mémoriser va répéter 
trois fois chaque « bouchée » 
(verset ou morceau de verset 
mémorisable en une fois) en 
gestuant et en veillant à bien 
rythmer la phrase, avec les 
césures de respiration.
Dès que possible, tous vont 

Bernard Scherrer 
est père de famille 
et grand-père.
Il a une formation 
scientifique, mais 
aussi une pratique 
du chant et des 
danses anciennes. 
Il a rencontré Pierre 
Perrier en 2012
et avec son épouse 
Catherine (+), ils ont 
créé L’Évangile au 
cœur qui regroupe 
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de mémorisants.
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L’Évangile au cœur

Pierre Perrier, 
Bernard Scherrer, 
Les braises 
de la Révélation, 
L'Évangile au cœur, 
BoD, 2020, avec 
la voix de Gérard 
Rouzier. Les Béatitudes (Mt 5, 3-10) gestuées 

par un groupe de mémorisants en 
juin 2023.
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gestuer en même temps et 
articuler à voix basse (labia-
liser), et chacun à son tour 
dans le cercle va répéter à 
haute voix trois fois en conser-
vant le rythme de la phrase, 
alors que tous l’aident par 
leurs gestes. De bouchée en 
bouchée, on récite ensuite 
des blocs plus importants, 
jusqu’à être en mesure de 
réciter la perle en entier.
Les gestes sont des mimes 
très simples qui soutiennent 
la mémoire et soulignent le 
verbe d'action et certains 
mots-clés essentiels.  Le 
tout doit être fluide pour 
ne pas ralentir la récitation. 

L'implication du corps permet 
ainsi d'incarner la Parole de 
Jésus dans un mouvement, 
de « vivre » la scène, et de 
partager le ressenti des 
témoins.
Certains verbes-gestes sont 
porteurs d'émotions fortes 
comme calomnier, rejeter, 
recevoir, toucher, embrasser, 
pleurer, soigner, se relever 
(ressusciter)…
Après la mémorisation, 
c o m m e n c e  l e  t r a v a i l 
personnel de « rumination ».
Le mémorisant devra se 
remémorer la perle apprise 
le soir même, puis le lende-
main matin, puis les jours 

qui suivent. C’est une lectio 
divina que l’on peut faire 
dès que l’on a un instant 
où l’esprit est l ibre. Une 
fiche aide-mémoire donne 
aussi quelques éléments 
didactiques, historiques ou 
exégétiques, qui nourrissent 
l’intelligence du texte. 
« Ruminer » la Parole, la 
garder dans son cœur, la 
partager, voilà ce qui rend 
Dieu présent en nous et au 
milieu de nous et nous invite 
à la conversion de notre vie, 
et à nous réconcilier avec Lui, 
nous-même et les autres.

Bernard Scherrer

Pierre Perrier, 
Bernard Scherrer, 
Francisco-José 
Lopez-Saez, 
La mémoire
en damiers,
Éd. L'Évangile
au cœur — BoD, 
mars 2023.

« Quelque chose qui n'aura pas de fin a 
commencé. Oui  ! la place centrale que 
tenait Jésus dans nos vies a été renouve-
lée, rajeunie, approfondie, intimisée, si j'ose 
dire... Vivre de plus en plus avec le Seigneur, 
dans sa connaissance, dans son intimité. 
C'est vraiment le Seigneur qui me parle, me 
questionne dans le secret de mon cœur ... 
donc une grande aide au discernement et à 
la conversion. » Une mémorisante

« Dans la durée, je suis moi-même surprise
combien cette Parole apprise me travaille... 
Je prie trois heures par jour depuis 14 ans... La 
Parole méditée ne m’avait jamais travaillée 
en mon cœur et en mes actes, touché mon 
style de vie, de façon si palpable comme 
l'a fait cette Parole apprise et mémorisée 
avec le cœur. Les bienfaits au sein du groupe 
sont immenses. C'est Jésus qui nous unit, 
guérit les cœurs les âmes blessées ... nous 
façonne... » Une consacrée

« Depuis que je mémorise l'Évangile, je me 
sens bien enracinée, j’ai un point d’appui 
solide pour aller à la rencontre des gens et 
partager ma joie de vivre. J'ai plus d’audace 
pour faire des choses nouvelles, pour vivre 
avec confiance et laisser tomber les préju-
gés, les rancunes et les peurs. Ce qui me rend 
particulièrement heureuse, c’est de voir que 
ce désir de mieux connaître Jésus à travers 
sa Parole rassemble des personnes de tous 
horizons. Malgré nos différences, nous nous 
trouvons spontanément unis par un lien 
d'amitié. » Une responsable de groupe

« Parfois j'expérimente une action de gué-
rison de mon âme. En effet, quand je récite 
seule à la maison, il m’arrive de pleurer en 
disant un verset. Je redécouvre alors là où 
j’ai besoin d’être consolée, guérie, aimée, 
enseignée ; je trouve tout ce dont j’ai besoin 
dans les versets suivants. Je trouve dans ces 
paroles le réconfort, la joie et la paix. Ces 
paroles m’entraînent vers la vraie vie, celle où 
ma conscience s’exerce librement, où mon 
cœur peut s’ouvrir sans crainte, où je parle 
avec confiance, où je prie à haute voix et les 
bras levés. » Une mémorisante

« C’est assez vite devenu une évidence pour 
mon épouse et moi : évangéliser c’est donner 
l’Évangile et comment donner l’Évangile 
si je ne l’ai pas en moi ... ou seulement 
approximativement  ? Évangéliser, ce n’est 
pas donner un livre : "Tiens  ! Débrouille-toi 
avec ça". C’est donner une parole vivante, 
et comment pourrais-je donner une parole 
vivante si je ne l’ai pas en mon cœur, par 
cœur, pour pouvoir la donner de cœur à 
cœur ? » Un mémorisant

« Nous avons besoin de retrouver l’élan des 
premières communautés chrétiennes qui 
petites et sans défense furent capables 
par l’annonce et le témoignage, de diffuser 
l’Évangile dans l’ensemble du monde alors 
connu. » Benoît XVI, Déclaration lors de la 
semaine missionnaire en 2012.
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